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Elle allait avoir 19 ans lorsqu’elle a ressenti ses
premiers papillons dans le ventre au moment où ils
se  sont  embrassés.  Elle  crut  que  son  cœur  allait
s’arrêter tellement il battait  fort et vite. C’était le
début de leur histoire. Il avait 5 ans de plus qu’elle
mais  ils  étaient  compatibles  à  tous  les  points  de
vue. Pendant 5 ans, ils ont écrit une belle histoire
d’amour, passionnée, remplie de moments de joie,
de partage, de voyages, d’aventures et de quelques
disputes.  Elle  s’est  construite  à  travers  cette
relation  et  n’imaginait  plus  sa  vie  sans  lui.  Elle
s’est trompée. Elle ne souhaite pas détailler ces 5
années de relation dans cet ouvrage. Cela n’aurait
aucune valeur  ajoutée  à  ce qu’elle  souhaite  faire
passer  comme  message.  Ce  qu’elle  souhaite
partager  c’est  la  difficulté  à  se  construire  de
nouveau,  la  difficulté  d’apprendre  à  aimer,  la
difficulté de savoir ce que l’on souhaite alors qu’on
avait tout. Elle préfère se souvenir de la fin. 

Au cours  de l’année  2015,  Elle  l’avait  rejoint
pendant  1  année  complète  à  Londres  afin  de
réaliser  son année de césure.  L’année  s’était  très
bien  passée,  malgré  deux  disputes  assez
importantes. Juillet 2016, elle rentre à La Rochelle,
chez  elle,  afin  de profiter  des  vacances  avant  de
reprendre  ses  études  comme  convenu.  Lui  allait
rester  à  Londres  le  temps  qu’elle  termine  sa
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dernière  année   d’études.  Pour  célébrer  cela,  ils
avaient prévu une soirée la veille de son départ. Ils
se retrouvent le long de la Tamise et commencent à
se projeter sur l’année à venir, il souhaite qu’elle
réalise un stage de fin d’étude à Londres pour le
retrouver,  elle  lui  dit  qu’elle  fera  de  son  mieux
pour le trouver mais qu’elle ne peut rien garantir à
ce stade sachant que la rentrée scolaire n’a toujours
pas  commencé.  Il  n’est  pas  satisfait  avec  cette
réponse et lui fait savoir. 

De fil en aiguille, le ton monte, les mots se font
durs et les larmes coulent. Il lui indique qu’elle a
loupé son année de césure car elle n’a pas amélioré
son  niveau  d’anglais  et  a  loupé  ses  expériences
professionnelles, et qu’il ne lui fait pas confiance
pour les choix qu’elle prend dans sa vie car ils sont
toujours mauvais. Pour elle, c’était trop. Le long de
la Tamise, elle éclata en sanglot, elle lui dit qu’elle
a fait de son mieux pour venir le voir à Londres,
qu’elle a ses études à terminer et qu’elle souhaite
réussir  sa  carrière  avant  sa  relation.  La soirée se
termina brutalement, ils prirent le chemin du retour
vers chez eux, sans se dire un mot. Elle se coucha
et ne lui adressa plus la parole. C’était sa dernière
nuit à Londres avant de rentrer en France, la fin de
son année de césure.

6



Le lendemain matin, il ne s’excusa pas de cette
soirée, n’essaya pas d’échanger avec elle et il partit
travailler comme si de rien n’était. Elle prenait son
avion et atterrit en France afin de passer du temps
avec  sa  famille.  Elle  ne  parvenait  pas  à  oublier
cette soirée, ces mots si durs qu’il avait pu avoir,
elle  sentit  comme  une  rupture  unilatérale
s’installer.  Au  cours  de  l’été,  ils  échangeaient
froidement,  par  défaut.  Elle  prit  le  temps  de
réfléchir à la situation et décida de le quitter. 

En  septembre  2016,  elle  venait  tout  juste  de
faire sa rentrée, elle avait prévu de venir le voir à
Londres d’ici décembre. Au cours d’un week-end,
elle lui écrivit une lettre de rupture car elle n’avait
plus la force de l’affronter, elle voulait en terminer
définitivement.  S’ils  se  voyaient,  elle  savait
pertinemment qu’il pouvait la faire changer d’avis,
revenir  sur  ses  positions,  il  savait  comment
l’amadouer  et  lui  faire  voir  les  choses
différemment. Elle écrivit cette lettre de rupture en
pleurs mais d’une seule traite. Le courrier est parti,
elle devait apprendre une chose : se reconstruire.

Se  reconstruire  n’est  pas  quelque  chose  de
simple et si facile à appliquer lorsque l’on a 23 ans.
On a l’impression d’être en cours de construction
et  soudain,  on  retombe  à  zéro.  L’important  pour
elle  était  de  se  focaliser  sur  sa  dernière  année
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